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L1EDUCATEUR 

A LA RECHERCHE DES SOLUTIONS 
AUX PROBLÈMES DE LA VI E 

L'enfaut q11i <·0111mence la grave ronrsc lle la vie se trouve un peu clans la 
situation - en plus grave encore ~ de l'adult~ qui, pai une 1~uit .sombl'.e, pénètre 
dans un appartement absolument mronnu, ou 11 aura tout a dei::ouvru et dont 
l'exploration posera à chaque pas des problèmes <l 'unP extrême g1·avité. L'adulte, 
placé devant cette réalité complexe, tàchera d'y fail'n face pal' tous les moyens 
en son 7101woir : 

- il essaiera d'abord ses propres forces et ses possihilités; 
- il s'accrochera si l'occasion se p1•ésente, <'i <1uelque ressource du milie11 : une 

Jumière qui brille, u~e échelle ou. un .escalie.r placés à poin~ pour mo11ter ~ l 'étag~ 
supérieul', des a:rmes plus ou rnollls 11nprov1sees pour se defendre f'Onlre l ennemi 
réel ou i ma.gin airP ; 

- si dans l'aventure, il peut avoir recoul's à CJllel<1u'un de sûr, à un membre 
de la ta'.mille, il s'accroche à cette possibilité : r:'<•sL le recours it la famille ; 

- si à défaut d'un membre ·aidant de la farnille, ·une personnalité inconnue 
mais syrnpathiq11e s'off re pour aider et faciliter l'exploration, on aura recours à 
cette personnalité. 

Et nous avons sYnthétisé ainsi to~t le proressus tlïnstallatio11 ile l' enfant danr 
la vie : · 

a) Par sa pl'opre action ; 
b} Par recours au milieu ; 
c) Par recolns h la famille ; 
d) Par i·ecou rs aux personnalité (y compris les pe1·so1111nlités hypothétiques ou 

imagina.ires : dieux, saints, forces bénéfiques, etc .. ) 
Selon quelles lois, l'enfant pénètre-t-il ainsi dans la maison inconnue? 
Cert.es, si nous avions d'avance la connaissai!f'e rie la complPxité de cette 

maison, si nous eu possédions un plan précis, si tous les passages en étaient 
préparés, s'il nous suffisait d'ouvrir une porte, de nous engager dans l'escalier, 
d'ouvrir une fenêtre ou de nons asseoir dans des fauteuils, l'installation se ferait 
sans heurts et sans risques. Et c'est ce que tentent parfois de l"aire certains 
parents qui réduisent anormalement le champ d'action de l'enfant, l'ordonnent 

. .et l'éclairent pour que l'explorateur ne coure aucun risque. l\Iais C' 'Pst <"omme f:i 
-011 nous faisait. explol'er un appartement à une seule pièce, et biei1 1\clail'é. Nous 
n'aurions pas l'ésolu pour (•ela Je problème da l'exploration aallS un immeuble 
complexe, où la lumièl'O n'Pst pas installée et où les liabitants au reste ne vous 
accueillent pas toujoul's avec aménité. 

Cette explo1·atio11 de l'appartement complexe et hostile de la Yie, i1ous la ferons 
- selon le prncessus général que nous avons déj tl reconnu à ! 'origine des pl'emièrils 

acc1uisitio11s humai Iles : l'expérience t.àtonnée. 
Vous pouvez déjà observer chez vos enfants les diverses phases de re processus : 
- L'enfant essaie sa force et sa puissan('e. S'il reussit, il ira -cle l'avant; s'il 

.échoue, il clrnrrhera une .autre solution possilllr: il s'arrroche au milieu (à. mie 
branche, à une c}raise, à un animal ou à sa poupée). Si r·e recours au milieu lui 
permet provisoire111P11t de satisfaire ses besoins, il s'~· tiend1·a Pt virns aurez un 
·enfant qui aura tendance tl avoil' recours au milieu. Si le rnili c11 s'avère comme 

- une aide insul'fisaute et si la famille s'offre, on ·s'arC'roelle à la famille, ou à 
.quelque personnalité. 

Regardez agir votre rnfm1t, en ayant. toujoul's ;'t l'esprit cette idée cle l'appar­
tement à explorer et des divers r er·ours possibles par Pxpt'1·ience !<\tonnée, et notez 
les diverses phases de J 'explol'ation. 

Coopérative scolaire de la La Monnerie (Puy­
de-Dôme) envoie c . 160 f. versés à son C. C. 
postal no 165-88 à Clcumont, un carton avec 
notice montrant les 7 transformations que subit 
une lame de couteau de table. 

C. F . 

Escoulfier, Annonay (Ardèche), nommé insti­
tuteur en A.0.F., demande à ses correspon­
dants de !'Equipe 540 de suspendre leurs envois 
jusqu'à nouvel a'vis en attendant d~ savoir quel­
le classe il aura là-bas. 


